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LE FOUILLE-MOT

Synarchie  [Nom féminin]

Étymologie :  
Composé de syn- du grec ancien 
sun : avec, ensemble et -archie, de 
arkhein : commander.

... tandis que d’autres investirent l’industrie 
privée (phénomène du « pantouflage »). 
Après 1914, ces tendances s’accentuèrent 
et, malgré les nombreuses critiques dirigées 
contre la synarchie ou la technocratie, 
ils pénétrèrent après la Seconde Guerre 
mondiale dans de nombreuses entreprises 
publiques […] (Jean-Claude Maitrot,  
Encyclopaedia Universalis)

(Histoire) : Règne de plusieurs princes 
qui gouvernent simultanément les 
diverses portions d’un même empire.
(Politique) : Système de gouvernement 
dans lequel le pouvoir est exercé 
collégialement.
(Par extension) : Autorité détenue par 
un groupe de personnes ; influence 
exercée simultanément et parfois 
en sens contraire, par plusieurs 
groupements.

Née en France en 1941, la synarchie a 
défrayé la chronique pendant la guerre où on 
a accusé cette société secrète de manipuler 
Pétain et Darlan ...   On a parlé d’un complot 
aux ramifications multiples qui tiendrait dans 
sa main les dirigeants de France ou des autres 
grandes puissances. (Olivier Dard, Synarchie 
ou le mythe du complot permanent, 1999).

Membres de Solidarité française défilant 
aux obsèques d’un des leurs, Lucien Gariel, 
tué lors de l’émeute du 6 février 1934 (HPI)

Le mythe de la synarchie s’est développé en 
France durant l’année Darlan (21 février 
1941 au 18 avril 1942). Il suffit d’ouvrir 
les journaux qui paraissaient en France 
sous l’occupation et qui se mirent à partir 
de 1941 à dénoncer avec des révélations 
sensationnelles  « la criminelle entreprise 
des synarques ». En Juin 1941 parut l’une 
des premières allusions publiques à la 
synarchie désignée comme la plus secrète 
et la plus nocive des loges maçonniques. 
(Yagil Limoré, Guerres mondiales N°165, 
1992, p.71) 


